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Le troisième trimestre a été marqué par l'épisode très particulier qui a touché le club et la France entière : la Covid-19 et le 

fameux confinement aussi inattendu qu'inimaginable. La vie du club a ainsi été mise à mal comme partout ailleurs. Mais le bureau 

s'est néanmoins réuni plusieurs fois en visio-conférence pour avancer sur différents sujets tel que la reprise des activités et les 

demandes de financement. Merci particulièrement à Agathe qui s’est beaucoup impliquée dans ces demandes ! 

Comme vous le verrez dans les comptes rendus qui vont suivre, les sorties ont repris progressivement au 4ème trimestre, 

pour se terminer par une magnifique descente au mythique Gouffre Berger début août. 

Il est maintenant temps de débuter une nouvelle année ! Année durant laquelle nous prévoyons notamment de retourner enfin 

au COFRE, le trou du club, afin d'en changer les cordes et d'en établir la topographie.  

De plus, les mois d’octobre et novembre devraient être riches en activités, car de nombreux événements prévus au printemps 

ont été décalés à la rentrée, comme par exemple le Congrès Régional qui aura lieu à côté de chez nous, à Hauteville Lompnes 

mi-octobre. 

Je vous souhaite donc à la fois, une bonne lecture et une année riche en spéléologie ! 

Amicalement, 

 Arnaud Poujade - Président du GSDy 

https://www.facebook.com/GSDy69
mailto:speleo.dardilly@free.fr
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Les mois d’avril et mai ont été assez pauvres en spéléo mais 

ce n’est pas pour autant que les membres du club sont restés 

inactifs. Chacun depuis chez soi, des initiatives diverses ont 

été menées pour le GSDy. 

 

Agathe et Arnaud ont employé leur énergie aux demandes 

de financement, et cela n’aura pas été vain, bien au contraire, 

la Région Auvergne Rhône Alpes nous a octroyé 1650 € 

d'aides pour l'acquisition d'équipements et de matériels 

nécessaires à la pratique sportive, tandis que l'Agence 

National du Sports (ANS), qui remplace le CNDS, nous 

a accordé 1500 € pour des actions précises que vous aurez 

l’occasion de vivre et animer pendant l’année ! 

Nous remercions donc chaleureusement ces deux entités 

pour leur confiance ainsi qu’Agathe et Arnaud pour avoir 

monté tous les dossiers nécessaires. 

 

Au gré des protocoles sanitaires, nous avons peu à peu pu 

reprendre les sorties durant les mois de juin, juillet et août. 

 

L'été étant arrivé, apportant avec lui la fin de l'année, 

l'entrainement du dernier jeudi avant les vacances est 

légèrement modifié dans son organisation. 

Nous donnons rendez-vous à 18 h sous le viaduc du bois de 

Serre afin de profiter de la hauteur pour s'entrainer à la 

remonter de grand puits, avant de clôturer l'année par un 

barbecue. 

Finalement, nous arrivons quasiment tous en même temps, à 

20 h ... et décidons d'attaquer directement par l'apéro. 

Certains montrent leur savoir-faire en matière de nœuds et 

techniques de réchappe afin de valider leurs niveaux 

techniques de progression. 

 

 
 

Entre l'apéro et les saucisses, Poupou décerne les chauves-

souris aux présents. Les festivités se terminent vers minuit. 

Julien, Christophe C. et Thibaut reçoivent la 3ème chauve-

souris, Ben, Quentin et Joan décrochent leur chauve-souris 

d’argent et Poupou décerne la chauve-souris d’or à Agathe 

et Rémi. 

 

 

Après cette remise, les niveaux de pratique au sein du club 

sont les suivants : 

BEES : Poupou 

Initiateur : Valentin / Grégoire 

Chauve-souris d'or : Agathe / Rémi 

Chauve-souris d'argent : Joan / Quentin / Ben /Steph 

3eme chauve-souris : Julien / Christophe C. / Thibaut / 

Sophie / Élise / Mathilde / Christophe B. / Cyrille / Séverine / 

Emma / Laurent 

2eme chauve-souris : Maxime 

 

En août, sept membres du club se sont rendus au traditionnel 

camp du Gouffre Berger, dont le bilan général est disponible 

au téléchargement à l’adresse suivante :  

https://berger2020.ffspeleo.fr/img/B20.pdf  

 

Durant les 7 semaines d'été Poupou à fait découvrir la spéléo 

à de nombreux colons de l'Afcv en leur permettant de passer 

la 1ère chauve-souris à Jujurieux et la 2ème au puits de Rappe. 

Poupou a profité de cette activité professionnelle pour 

tenter de recruter quelques jeunes lyonnais pour la section 

ado du club ! Affaire à suivre lors des inscriptions... 

 

 
 

Pour la saison 2020 - 2021 : 

• Les stages FFS sont pris en charge à 50 %, 

profitez-en, allez-vous former ! 

• Les entrainements sont maintenant le jeudi 

soir, toujours au gymnase Moulin Caron de 

18 h à 21 h. 

 

Il est maintenant temps de s’inscrire pour la nouvelle 

année. La cotisation club s’élève à 50 euros et 20 euros en 

tarif réduit (à destination des mineurs, des étudiants et des 

personnes non imposables sur le revenu). Etant déductible 

des impôts sur le revenu, la cotisation plein tarif revient à 17 

euros après déduction des impôts et à 7 euros pour le tarif 

réduit. 

Pensez dès maintenant à aller chez le médecin pour 

demander un certificat médical permettant la pratique de la 

spéléologie. 

  

© Thibaut Bonnart 

© L’Azimut 

https://berger2020.ffspeleo.fr/img/B20.pdf
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Type : Classique Spéléo  

TPST : 3 h 

Participants : Agathe – Poupou 

Equipeur / déséquipeur : Agathe 

  

Depuis le lundi 11 mai, après un long confinement du au 

Covid-19, la spéléo peut reprendre dans les cavités de classe 

3 maximum, sans passer d’étroitures et en ne s’éloignant pas 

de plus de quelques centaines de mètre de l’entrée… C’est 

dans ce contexte très particulier et pour satisfaire le besoin 

de sortir pressant d’Agathe, que je lui propose d’aller 

découvrir le puits de Rappe que le club n’a jamais pratiqué. 

Nous covoiturons avec des masques et trouvons très 

facilement le trou grâce à MAPS.Me. C’est un vrai puits situé 

en lisère de forêt, à vingt mètres d’un parking au cœur d’un 

hameau. 

Nous commençons à descendre à 16 h 30. Le puits, de 15m, 

est équipé d’échelons et busé sur les 10 premiers mètres. En 

bas, la galerie est de bonne taille. Après un ressaut, équipable 

en vire par le côté gauche (les 2 goujons de départ 

mériteraient d’être changés et un spit devrait être rajouté 

vers la fin), nous arrivons à un deuxième ressaut suivit d’un 

P4 (Pour une initiation, vu que la cavité s’y prête a priori bien, 

une corde à nœud dans le ressaut, et un prolongement de 50 

cm de la MC du P4 ne serait pas du luxe). En bas du P4 nous 

prenons la galerie évidente. Elle offre de beau volume mais 

devient vite boueuse au sol, la galerie sud est donc à éviter !  

Nous retournons en bas du P4 et empruntons un petit boyau 

(pente de glaise) descendant de l’étage supérieur à l’étage 

inférieur. Là aussi une corde pourrait être intéressante. Nous 

arrivons dans une salle avec, en face l’accès à un P8 en 

entonnoir, à droite un départ qui doit aller dans le méandre 

sud, et à gauche une galerie menant à l’actif. C’est là que nous 

allons, nous remontons le méandre ouest en opposition 

relou. Poupou rebrousse chemin avant la fin et rejoint 

Agathe qui en avait déjà plein les bottes ! Avant de partir 

nous jetons un coup d’œil à l’aval qui l’aire plus sympa, avec 

notamment un départ de puits débutant par une étroiture 

verticale. 

Nous ressortons à 19 h 30 avec 2 certitudes : Un, il faut 

revenir. Deux, il faut directement aller au niveau inférieur et 

éviter le méandre ouest ! 

 

Poupou 

 

Accès : 1h05 de Lyon 5 

Depuis le hameau de Résignel, au centre du hameau de Rappe, 

prendre à gauche sur un parking en gravier et aller au fond à 

gauche. 

 

 

La fiche d’équipement suivante prend en compte le 

rééquipement effectué. 

 

 

 

 

 

Puits Corde Amarrages 

P15 C18 
AN sur grille → 2 AN 

autour d’une poulie (2 

sangles et 1 mousqueton) ↓ 

MC 

(equ. facultatif) 
C14 

2 G (goujons) → 1G → 

1S → 1S → 1G → 2S 

R3 / Non équipé 

R2 

(equ. facultatif) 
C7 1S + 1AF ↓ 

P4 C11 2G → 1S → 1B → 2S ↓ 

 

 

 
 

Type : Entraînement 

Participants : Grégou – Quentin – Laurent – Agathe – 

Christophe B.  

 

Pour les retrouvailles post-confinement, nous avons prévu 

un entraînement en extérieur sur le mur d'escalade de la 

Mulatière. Cela afin d'effectuer quelques manip' en prévision 

du grand retour sous terre.  

Grégou sort à l'occasion sa belle corde jaune toute neuve et 

équipe un côté. Agathe équipe l'autre côté du mur ainsi que 

Quentin. On s'étale. C'est bon de tous se retrouver et de 

faire un peu de corde. Pour l'occas', Ben passe nous faire un 

coucou pendant sa balade à vélo et Poupou nous rejoint à la 

fin de l'entraînement avec des bières qu'il est allé chercher 

l'après-midi même dans les Monts du lyonnais.  

 

Agathe 

 

 

 
 

 

15 mai 2020 

Puits de Rappe – Neuville sur Ain (01) 

16 mai 2020 

SAE – La Mulatière 
 

© Ben Bouziane 
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Type : Via corda 

TPST : 1 h 40 (dont une pause paysage de 10 min) 

Participants : Christophe – Joan – Julien – Poupou – Thibaut 

  

Le jour du nouvel an, nous avions fait demi-tour devant la 

falaise car nous n’étions pas en capacité de finir la via corda 

(heure tardive et petite forme des participants). Aujourd’hui 

est le jour de notre revanche ! 

Après une marche d’approche d’environ 45 min, nous nous 

attachons à une même corde (la corde est au final un bon 

moyen de garder nos distances et respecter les gestes 

barrières, Poupou veille au grain !) et commençons la 

traversée. La traversée est ponctuée de nombreux arrêts, 

Christophe prenant Poupou en vidéo pendant que celui-ci 

explique les rudiments de nos activités et les particularités 

de la montagne. Joan, Julien et moi parvenons finalement à 

les tirer jusqu’en haut, entre le tournage de deux vidéos 

promo pour l’Azimut ou l’Afcv. Le paysage le long de la via 

est magnifique, nous avançons tout de même à un rythme 

confortable et nous prenons le temps de nous livrer à de 

petits défis comme passer des passages plus ardus sans l’aide 

des barres de fers plantées dans la roche. 

Nous redescendons finalement en 35 min à la voiture. 

 

Thibaut 

 
 

 

 
 

Type : classique Spéléo 

TPST : 4 h 30 

Participants : Agathe – Joan – Julien – Christophe C. – 

Quentin – Thibaut – Poupou 

Equipement : Agathe 

Deséquipement : Thibaut 

 

La matinée débute chez Poupou pour choisir la cavité et faire 

les kits. Nous décollons à 11 h 30 avec un objectif contraint 

et restreint par la Covid-19 : le passage des évadés du Golet 

aux Loups, à -80. 

Arrivé sur place, il pleut, alors nous déplions le barnum au-

dessus de la grille d’entrée afin de pic niquer. A 14 h 15 

Poupou débute l’équipement en s’amarrant à la jante du 

monospace puis laisse la place à Agathe en haut du R6 car 

elle meurt d’impatience d’équiper. Nous rencontrons 2 

grenouilles en bas du puits d’entrée, Poupou en ressortira 

une dans un gant à la fin de la sortie. La cavité est totalement 

brochée, nous sommes vite déstabilisés car la fiche 

d’équipement mentionne essentiellement des AN. De plus 

nous sommes contraints d’inverser des cordes, d’en 

rabouter d’autres et de tendre à mort la dernière pour 

pouvoir atteindre l’objectif fixé. Une nouvelle fiche 

d’équipement s’impose… 

A 17 h nous sommes devant le passage des évadés, en bas du 

P18. Après une séance photo menée par Christophe, Julien 

attaque la remontée. Nous ressortons à 18 h 45 avec de 

nombreuses photos, films et interviews dans l’IPhone de 

Cricri.  

De retour à Lyon nous défaisons les kits et partageons 

ensemble un gros barbecue chez Poupou en respectant bien 

entendu les gestes barrière et la distanciation physique, ce 

que Joan n’aime pas du tout ! 

La cavité est fraiche (à cause d’un courant d’air), mais propre 

et sans marche d’approche, il faudra y retourner. 

 

Poupou 

 

Accès :  

A la sortie de Lalleyriat, après l’aire de camping-car, prendre 

la petite route à gauche en direction du Poizat (Route de la 

Charmette). La suivre sur 2,7 km, puis tourner à droite au 

carrefour. Continuer sur 500 m et prendre à gauche. 

L’entrée (grille au sol) s’ouvre 250 m plus loin sur le bord 

droit de la route.  

 

Fiche d’équipement jusqu’au passage des évadés : 

 

Puits Corde Amarrages 

P5 d’entrée C8 1 AN sur la voiture ↓ 

R6 C12 2B ↓ 1S ↓ (facultatif) 

R4 C28 2B → 2S ↓ 1B + 1S ↓ 

P9 C25 

2B ↓ 1 piton ↓ Barre ↓  

1 dev. sur AN (en place) ↓ 
(prévoir une sangle pour le 

piton et 2 mousquetons 

pour la barre) 

P6 C5 Facultatif, pour la MC 

 C11 2B ↓ 2B ↓ 

P18 C25 2AN → 2B ↓ 

 

 

 
 

22 mai 2020 

Gouffre d’enfer – Rochetaillée (42) 

23 mai 2020 

Golet aux Loups – Le Poizat – Lalleyriat (01) 

© Arnaud Poujade 

© Joan Dubois 
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Type : Classique Spéléo 

TPST : 3 h 30 

Participants : Agathe – Poupou – Thibaut – Julien 

 

Après s’être retrouvés chez Poupou vers 9 h 30 pour 

préparer les kits, nous cassons la graine proche de l’aire de 

stationnement de la voiture (la Grosse Bertha), en profitant 

un bon moment du soleil de l’Ain.  

La marche d’approche est très courte : à peine 5 min. 

L’entrée du trou est située au fond d’une doline équipée 

d’une vielle corde à nœud. L’entrée du trou se fait à travers 

une buse d’environ 60 cm de diamètre donnant sur une 

petite étroiture verticale. Rien de bien méchant mais il faut 

tournicoter un peu en tâtonnant du pied pour descendre 

tranquillement ! Quelques jolies petites salamandres nous 

attendaient en bas du puits. 

La cavité se développe ensuite, derrière une grille ouverte, 

par une succession de petits puits et de ressauts brochés, 

pour la majorité équipés de barreaux facilitant la progression, 

comme on en trouve dans de nombreuses cavités de l’Ain. 

De jolies draperies déchiquetées agrémentent la descente. 

L’ensemble de la cavité est assez large jusqu’au P22 auquel 

on accède en main courant et en opposition. 

La suite de la visite est un peu plus étroite et certaines 

« étroitures » nous poussent à hésiter à avancer au regard 

des recommandations actuelles de la FFS liées à la Covid… 

Thibaut va voir le fond, en cours de désobstruction : une 

galerie d’un mètre de diamètre traversée par un filet d’eau. 

A part le puits d’entrée, la cavité est équipée, la descente se 

fait en zéro la plupart du temps car les cordes sont grosses.  

 

Le retour est réalisé en 1 h 20 sans difficulté. La famille de 

salamandre est remontée également, elle avait 

vraisemblablement chuté à travers la buse pour arriver 

jusqu’en bas…  

Sortie du trou à 18 h 10 avant de prendre la route et de 

s’arrêter quelques minutes pour voir l’entrée grandiose du 

Creux Mutin qui était sur le chemin, puis retour à Lyon 5 à 

21 h pour ranger le matériel et boire une bière pour bien 

terminer la journée. 

 

Julien 

 

 
 

 
 

Type : Via ferrata 

TP : 2 h 

Participants : Christophe B. – Poupou – Rémi – Julien – Ben 

– Laurent – Steph 

 

Nous rejoignons Stéphane qui campe sur le parking du haut 

depuis la veille au soir. Le parking est bondé mais Steph nous 

a gardé des places dans un chemin privé avec l’accord de la 

propriétaire… Nous partons en fin de matinée pour une 

heure de marche d’approche en direction de la Grotte à 

Carret. Au pied de celle-ci nous bavardons avec les pompiers 

qui viennent d’évacuer un pratiquant fatigué dans la Via de la 

grotte à Carret puis nous mangeons. Nous visitons la grotte 

et la maison et retournons sur le parcours de la p’tchi qui est 

moins difficile. Elle reste bien aérienne et très sympathique. 

Avec une progression moyennement rapide et quelques 

pauses nous mettons 2 h comme le temps annoncé.  

Christophe et Ben rentrent sur de Lyon alors que le reste 

de l’équipe prend la route du col de Porte pour bivouaquer 

avant la belle rando prévue pour le lendemain. 

 

Poupou 

 

 

 
 

Type : Randonnée 

TP : 6 h 30 

Participants : Poupou – Rémi – Julien – Laurent – Steph 

 

Après 1 h 30 de route avec les masques anti-covid et un arrêt 

pour acheter à manger nous arrivons au col de porte. Nous 

tournons un peu pour trouver un lieu de bivouac. Nous en 

repérons plusieurs mais ils ont déjà des hôtes… Nous 

finissons par établir notre campement dans le terrain d’une 

colo qui a l’air abandonné ! Le terrain de foot est parfait pour 

dormir. Nous améliorons même le campement avec une 

vieille table et des chaises trouvées sur place. 

Le petit déjeuner se fait au soleil, puis nous partons faire un 

peu d’urbex dans les bâtiments puisque plusieurs portes sont 

ouvertes. D’après les registres trouvés à l’infirmerie et dans 

le bureau, le bâtiment semble ne plus être utilisé depuis 2013, 

mais l’eau et l’électricité fonctionnent toujours. Nous 

remplissons donc les gourdes et Steph prend même une 

douche ! 

A 10 h 45 nous sommes enfin sur le chemin pour monter à 

Chamechaude. Nous emportons avec nous baudriers, 

casques, dégaines et une corde de 25 m, car l’itinéraire choisi 

sur Visorando est annoncé comme extrêmement difficile 

avec des pas d’escalade, un passage aérien dans une brèche 

et sur des sangles (Nom de la rando : « Chamechaude 

insolite par l’arche, le jardin, la brèche Arnaud et le 

canyon »). 

La première partie en passant par l’arche et la rampe de 

l’écureuil se passe sur de petites sentes très mignonnes et 

n’est finalement pas si technique que cela, même si nous 

encordons Juju pour rejoindre le bas de la falaise et que nous 

mettons les baudriers pour passer la rampe de l’écureuil. 

Nous pique-niquons peu après au milieu des gentianes. En 

poursuivant la sente en direction du Nord nous rencontrons 

27 mai 2020 

Gouffre des Irmondiaux – Innimond (01) 
30 mai 2020 

La p’tchi – Saint Jean d’Arvey (73)  
 

31 mai 2020 

Chamechaude – Sarcenas (38)  
 

© Thibaut Bonnart 
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un mec torse nu qui arrive par une corde à nœud et qui nous 

propose de nous montrer la brèche Arnaud. Nous le suivons 

et empruntons alors un chemin bien marqué digne d’une 

autoroute montagnarde. Autoroute surfréquentée en ce 

jour de pré-sortie de 1ère phase de déconfinement. Nous 

arrivons finalement en haut de la brèche Arnaud… alors que 

nous cherchions à la rejoindre par le bas... Du coup nous 

arrivons au sommet à 2051 m en ayant esquivé la partie 

technique et tendue… ce n’est peut-être pas plus mal vu que 

Juju ne fait jamais de rando et encore moins de rando avec 

équipements. Au sommet, les choucas passent très proche 

de nous et l’un d’entre eux vient même manger dans la main 

de Steph. 

Nous redescendons tranquilou par la voie royale et arrivons 

à la voiture après 6 h 30 d’une chouette randonnée de 9 km 

avec 830 m de dénivelé cumulé. 

Il faudra donc revenir pour traverser le canyon et monter 

par la fameuse brèche Arnaud et son câble dont certains 

points intermédiaires sont cassés. 

 

Poupou 

 

 
 

 
 

 

 
 

Type : EDS - entrainement 

TPST : 3 h 30 

Participants : Poupou – Mathilde – Sophie – Elise 

 

Après 3 mois et demi d’arrêt forcé, l’EDS reprend par une 

séance d’entrainement en plein air pour se remettre dans le 

bain en toute sécurité. Nous nous retrouvons sur le mur 

d’escalade dans le parc municipal de la Mulatière pour 3 h de 

manip’. Les filles sont ravies de reprendre ! 

Nous commençons par la descente en S, en C ou O puis 

travaillons la clé pour s’immobiliser en pleine descente. Le 

positionnent des bloqueurs pour la montée revient de 

manière instinctive. Elise découvre le passage de dev. et de 

frac., Mathilde apprend à passer un frac. et Sophie retravaille 

même la conversion. Après une pause gouter et réalisation 

des nœuds de base (pécheur, 8 et bunny), elles terminent la 

séance par un parcours en falaise mêlant les différents 

passages travaillés précédemment. 

 

Poupou 

 

 

 
 

Type : classique spéléo 

TPST : 5 h 

Participants : Agathe – Poupou – Rémi – Thibaut + Bertrand 

 

Agathe, Poupou et Thibaut partent de Lyon le mardi au soir, 

afin de faire un bivouac à proximité de l’entrée de la grotte. 

Sur le chemin, nous persuadons Christophe de nous 

rejoindre pour le bivouac (pas pour la sortie du lendemain 

car il travaille). Nous arrivons assez tard sur place et n’ayant 

pas le temps de trouver précisément la grotte et un champ 

où l’on ne dérangerait personne à proximité, nous allons 

planter nos tentes à proximité de l’entrée de la grotte de la 

Moilda afin de profiter des dernières lueurs du jours. S’en 

suit un apéro puis barbecue (artisanal car nous n’avons pas 

pris de grille) au coin du feu, rythmés par des débats divers… 

Le lendemain, nous plions le camps, Christophe repart, 

croisant Bertrand qui arrive puis Rémi. 

Nous formons nos kits, rangeons nos dernières affaires dans 

les voitures et nous partons en direction de la grotte. Les 

indications que nous possédons et les coordonnées de la 

grotte dans une unité pas facilement récupérable sur les GPS 

de nos téléphones nous font tourner en rond un moment, 

puis nous trouvons enfin la grotte, au prix d’aller-retour dans 

la forêt et les champs pour Thibaut qui le regrettera un peu 

plus tard. 

En cherchant l’entrée du trou, Agathe et Rémi vont se 

renseigner à la ferme de l’Huidon à proximité, et nous 

apprenons que le terrain leur appartient, mais qu’ils sont un 

peu frileux à propos du fait que des spéléos descendent… 

Nous montons depuis la route jusqu’au trou sans être équipé 

car vu l’heure nous allons manger avant de rentrer. Lors du 

repas, les allergies de Thibaut se sont réveillées et celui-ci se 

met à se couvrir de plaques rouges ainsi qu’à éternuer, à tel 

point que cela remet en cause sa descente dans la grotte. 

Poupou part récupérer un antihistaminique dans sa voiture, 

ce qui calme Thibaut et lui permet finalement de descendre. 

En s’équipant, Poupou se rend compte qu’il a oublié du 

matériel à la voiture, ce qui l’oblige à refaire un aller-retour 

à la voiture. Après ces nombreuses péripéties nous entrons 

enfin ! 

Le trou commence par une buse suivie de nombreux 

barreaux dans la roche, les spéléos de l’Ain aiment 

décidément bien ce genre d’équipement ! 

La grotte est entièrement équipée, à l’exception du puits 

d’entrée qu’Agathe va équiper. 

Nous mettons 45 minutes à descendre l’ensemble des puits 

et nous commençons ensuite notre avancée horizontale en 

direction de la galerie ardéchoise. La grotte présente de 

nombreuses concrétions différentes et nous admirons sur 

notre passage stalagmites, stalactites, draperies, fistuleuses, 

excentriques, petites retenues d’eau d’un bleu étonnant et 

quelques autres formations boueuses et calcaires 

particulières. 

Nous arrivons ensuite dans une salle composée de plusieurs 

puits qu’une main courante permet de contourner et 

1er juin 

SAE – La Mulatière (69) 
 

3 juin 2020 

Gouffre du Biolet – Lompnas (01) 

© Stéphane Giroud 

© Stéphane Giroud 
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d’arriver à la galerie ardéchoise, qui est un grand couloir en 

pente composé des multiples concrétions. Poupou nous fait 

faire les modèles pendant un moment pour prendre des 

photos de tous dans cette galerie. Nous aurons mis 45 

minutes pour arriver jusque-là (séance photo comprise !!!). 

Nous retournons ensuite jusqu’au bas des puits où nous 

allons découvrir le début de l’autre partie de la grotte, que 

nous suivons jusqu’au fameux Nutella.  

Nous nous arrêtons ici et nous entamons la remontée des 

puits. Nous discutons de revenir avec l’EDS ou d’autres 

membres du club car cette grotte offre des concrétions 

variées et intéressantes. Une fois en haut, nous prenons une 

petite bière en parlant club et gazette puis nous repartons 

sur Lyon. 

 

A noter : s’il devait y avoir à équiper la grotte (même si ce n’est 

pas nécessaire car équipement fixe), deux R2 entre les puits 

d’entrée et P10 ne sont pas à équiper. 

Prévoir une corde de 15 m supplémentaire si on y emmène l’EDS 

pour sécuriser le passage de la main courante précédente vers la 

galerie ardéchoise. 

L’entrée de la grotte se situe aux coordonnées GPS suivantes :  

45°48'43.3"N 5°31'31.0"E 

Pour y accéder, depuis le panneau de sortie de Lompnas (en 

arrivant de Lyon), continuer exactement 2 km, il y a sur la gauche 

l’entrée d’un champ. En le remontant jusqu’en haut, on trouve un 

chemin qui part dans la forêt et longe une doline, l’entrée est 

marquée par une buse sur le bord gauche du chemin. 

 

Thibaut 

 

 
 

 

 
 

Type : Classique spéléo 

TPST : 2 heures 

Participants : Agathe – Thibaut – Poupou – Rémi 

 

Rendez-vous vers 10 h au parking de covoiturage à la sortie 

de la A42 de Meximieux. Après une pause-café chez Rolland 

aux Granges de Montagnieu nous poursuivons la route 

jusqu'au hameau Le Fays. 

Objectif : Falconette Sup. et le réseau des Gours et si 

possible la Galerie du Poker. 

Vu l'heure, nous mangeons à l'abri de la voiture de Poutch. Il 

pleut ! 

Nous entrons vers 14 h par l'entrée Supérieure. Nous 

trouvons rapidement une première cuvette d'eau avant la 

salle puis une deuxième mais siphonnante dans la Galerie de 

la Délivrance. Demi-tour. Je ressortirai seul, les autres 

voulant ressortir par l'entrée naturelle. 

Ils trouveront également de l'eau et seront obligés de faire 

demi-tour. 

 

Rémi 

 

 

 
 

Type : repérage Spéléo 

TPST : 0 h 15 

Participants : Agathe – Poupou – Julien 

 

Après avoir repéré il y a quelques semaines et par le plus 

grand des hasards, une « cave », à proximité de chez nous, 

sur l’application MapsMe… nous nous rendons en milieu 

d’après-midi dans le bois du Petit Merquet à Solaize pour une 

petite visite. Nous prenons quand même nos baudriers au 

cas où… mais Poupou oublie la corde… Nous nous garons 

à l’entrée d’un chemin depuis la rue Gilbert Desrottes et 

nous le descendons en direction de la rivière de L’Ozon. 

Nous trouvons facilement la petite grotte qui s’ouvre sur la 

droite en bordure du chemin, 200 m après la route. Elle 

développe environ 50 ou 60 m de galeries creusées en forme 

de fourche dans la terre. Les galeries font environ 80 cm de 

large sur 1 m 40 de haut. Le plafond laisse apercevoir une 

couche amalgamante de galets très friables. Deux des galeries 

(celle de gauche et celle d’en face) ont d’ailleurs subi un 

effondrement du plafond provoquant à la fois un dôme de 

galets au sol et une élévation du plafond permettant la 

continuité de la galerie. La galerie de gauche s’arrête 

néanmoins à la fin de l’effondrement ; il est probable qu’en 

dégageant les galets au sol nous retrouvions la suite de la 

galerie. L’exploration est de courte durée, nous rentrons 

chez Poupou jouer au tarot et manger des glaces… 

 

Poupou 

 

Coordonnées de la grotte de Solaize : 45°37’59.62’’N   

04°49’43.74’’E 

 

 
 

 

13 juin 2020 

Grotte de Solaize (69) 

10 juin 2020 

La Falconette par l’entrée sup. – Ordonnaz (01) 

© Arnaud Poujade 

© Arnaud Poujade 
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Type : Classique Spéléo 

TPST : 2 h 40 

Participants : Thibaut – Julien 

 

Un départ assez tôt de Lyon 5 pour la petite heure de route 

qui nous sépare de Dorvan. On prévoit de rentrer dans la 

cavité à 12 h. On y rentrera finalement à 12 h 40, après 

moultes péripéties. Petit florilège : une route barrée, un 

demi-rond bloqué qui nous a obligé à aller dans le village 

demander une clé à molette (au final, on est tombé sur un 

spéléo du SCV qui nous a très généreusement offert un 

nouveau demi-rond ! Merci à lui !), un faux départ dans un 

trou qui n’avait rien à voir, bref, quelques petits retards. 

Après les quelques mètres de ramping, nous sommes 

descendus dans la rivière en équipant la corde sur les 

amarrages de la corde fixe permettant d’aller au crochet Sup 

Sup. On a débuté la visite en allant jusqu’au siphon à l’amont 

de la rivière et en explorant les petits boyaux aux alentours 

de la salle du conseil.  

Ensuite, découverte de la partie aval de la rivière, avec un 

passage dans ce qu’on croyait être la grande salle, mais qui 

n’était en fait que le sas d’entrée de la grande salle qui est, 

pour le coup, vraiment volumineuse ! La rivière se poursuit 

ensuite jusqu’à un P12 qu’on est allé voir avant de 

commencer à remonter pour sortir finalement à 15 h 20. 

Petit pique-nique sur les souches près de la voiture avant de 

rentrer à Lyon avec l’envie de faire la traversée Crochet-Sup 

– Crochet Inf. la prochaine fois. 

 

Julien 

 

 

 
 

Type : Classique spéléo (EDS) 

TPST : 4 h 30 

Participants : Sophie – Elise – Mathilde – Agathe – Poupou 

 

Nous partons de Villeurbanne à 9 h 45, le temps d'acheter 

un goûter, se préparer... nous entrons par l'énorme buse à 

12 h.  Passage des médailles oblige, les filles doivent 

démontrer qu'elles savent faire une clé sur descendeur lors 

du passage du premier puits. De même, Poupou profite de 

cette sortie pour vérifier leurs connaissances géologiques et 

leur apprendre à lire une topographie. En bas des puits (qui 

sont tous équipés), grâce à une bonne lecture de la topo, les 

filles trouvent facilement la galerie Nord. Nous la parcourons 

sur 30 m afin de manger au sec. Le repas est rapide car il ne 

fait pas chaud... Nous faisons alors machine arrière, 

retournons en bas des puits et empruntons la galerie sud qui 

mène à la galerie Ardéchoise, notre objectif. En chemin, nous 

pouvons observer un magnifique petit lac en lieu et place du 

siphon temporaire. Nous y faisons d'ailleurs quelques 

photos. La galerie Ardéchoise est magnifique tant elle est 

concrétionnée comme une belle galerie typique des grottes 

de l'Ardèche. Nous faisons demi-tour après y avoir même 

observé des fistuleuses et des excentriques, chose rare dans 

ce département !  

Poupou équipe en double le P14 et le P15 (il faut une C18) 

avec la corde qui a servi à prolonger la main courante menant 

à la galerie Ardéchoise. 

Nous sortons à 16 h 30 et enchaînons avec la remise des 

médailles et un goûter pour fêter cela ! Sophie, Elise et 

Mathilde valident sans problème le niveau de la 3ème chauve-

souris.  

Avant que nous partions, une voiture s'arrête sur le 

côté pour nous demander jusqu'où nous sommes allés... 

nous faisons alors la connaissance d'André Babola (du GUS), 

l'inventeur de cette cavité puisqu'il en a découvert l'entrée 

dans le milieu des années 90 ! (mais il aura fallu attendre 2006 

pour que la désobstruction débute). Au final nous rentrons 

sur Lyon à 19 h, avec 1 h de retard. 

Poupou 

 

Topo, fiche d'équipement et historique page 80 du spéléo dossier 

n°39 

 

 

 
 

 

 
 

Type : Classique spéléo 
TPST : 8 h 40 
Participants : Quentin – Poupou – Agathe 

 
Quoi de mieux pour s'entraîner au Berger que d'aller au 

Berger ?  
Poupou a contacté, dans les jours précédents, des pros de 

l'Isère qui ont équipé le Berger pour amener des clients. 

C'est okay, nous avons l'autorisation pour emprunter leurs 

cordes. Un berger improvisé. La veille, Quentin ne se 

doutait pas que le soir même il dormirait sur le parking de 

la Molière, point de départ du gouffre mythique. Quelle 

aventure pour y arriver.  
Nous partons de Lyon en fin de journée. Nous loupons 

l'embranchement de Grenoble et nous nous retrouvons au 

lac d'Aiguebelette près de Chambéry. Nous arriverons à 23 

h 30 au bivouac. Saucisses au réchaud et 2 bouteilles de vin 

plus tard, nous allons nous coucher.  
Il est décidé que nous descendrons à -500 pour apporter 

du matos au bivouac à Manu et ses collègues.  
Nous partons du parking à 9 h 30 et nous entrons dans le 

gouffre à 11 h, peu après les 3 BE qui partent équiper le 

fond et faire de l'explo vers le siphon du fin fond. Nous 

mettons environ 1 h 45 à descendre les puits. Je pinaille 

17 juin 

Gouffre du Biolet – Lompnas (01) 
 

24 juin 2020 

Gouffre Berger – Engins (38) 

15 juin 2020 

Grotte du crochet sup’ – Dorvan (01) 

© Arnaud Poujade 
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encore un peu dans le méandre. Une fois en bas, on mettra 

encore 1 h 15 à rejoindre la salle des treize. L'émotion est 

toujours au rendez-vous quand on arrive dans cette salle 

grandiose. Au total on s'arrête 1 h 30, le temps de faire des 

photos et de manger confortablement et au chaud dans le 

bivouac en place. On attaque la remontée vers 15 h 40. 

Nous arrivons en bas des puits à 17 h. On est content, on a 

l'impression d'avoir bien avancé dans l'éboulis. Il nous faut 

environ 2 h 30 pour remonter les puits. Sortie aux 

alentours de 19 h 40. Pause repas sur le parking de la 

Molière avant de rentrer à Lyon. On fera quelques pauses 

siestes pour arriver à bon port jusqu'à la maison. 
 

Agathe 

 

 

 
 

Type : Classique Spéléo 
TPST : 7 h 
Participants : Rémi – Agathe + Thomas, Lolita, Marion, 

Corentin (GUCEM) 

 
Le rendez-vous est donné à 10 h sur le parking du mémorial 

de Vassieux au col de la Chau. Thomas et Lolita sont au 

GUCEM et Marion et Corentin sont de nouveaux initiés. 

Thomas nous propose d'aller vérifier si la corde est bien en 

place à Mouch'tiques. On ne trouve pas le trou. Ça 

commence bien. Thomas a des copains qui y sont allés la 

semaine précédente. Pas de raison que celles-ci ne soient 

plus en place. Thomas a déjà fait cette traversée plusieurs 

fois et se rappelle que la buse de sortie s'escalade facilement. 

Après une navette de faite pour rejoindre l'entrée, c'est parti 

! Les puits sont équipés en double voire en triple. Le méandre 

avant de rejoindre la galerie des spéléonautes, bien qu'assez 

étroit, n'est pas si pénible. Arrivés en bas, les volumes 

changent. C'est grand ! On tourne le dos à la rivière de 

Platine pour suivre les spéléonautes. Les carrés de chocolat 

valent largement le coup d'œil. Passage de la baignoire des 

plongeurs sur un radeau en PVC pour rejoindre la jonction 

avec le siphon vert qui permet de se rendre dans le réseau 

des Chuats puis nous passons par la salle Brontosaure puis la 

salle Picasso. Un autre passage bas dans l'eau est à noter : la 

fosse aux crocodiles. En se débrouillant bien, l'eau ne passe 

pas au-dessus des genoux et pourtant je ne suis pas bien 

grande. Thomas connaît vraiment bien la cavité et nous fait 

une vraie visite guidée. Il nous montre le bivouac en place 

non loin des puits de Mouch'tiques. On remonte par 

l'escalier de service, passage dans le méandre puis c'est parti 

pour la remontée. Tous les puits ne sont pas équipés en 

double. Avec Marion on se retrouve en bas du puits d'entrée 

et on attend un petit moment que toute la troupe nous 

rejoigne. On entend un bruit sourd venant de la surface alors 

que l'on est encore à environ 40 m de la trappe d'entrée 

fermée. C'est l'orage ! En effet, on sort sous un gros orage. 

Le changement sous la bâche entre les 2 voitures est 

laborieux mais tout le monde a le sourire suite à cette belle 

traversée ! Merci Thomas pour la visite !  

 
La traversée est équipée en fixe. À y retourner, il est 

préférable de prévenir Ménile et de laisser quelques euros 

symboliques dans une boîte prévue à cet effet près du 

magasin Croque-Montagne. Annoncer sa venue permet aux 

équipeurs de changer les cordes tous les 400 passages 

environ.  
 

Agathe 

 

 

 
 

Type : Classique Spéléo 

TPST : 10 h 

Participants : Agathe – Joan – Laurent – Quentin  

 

Rdv chez Agathe et Jojo pour un départ le samedi matin. 

Arrivée sur place guidé par de très bonnes indications d’un 

spéléo du coin, Pierre Valton. Nous entrons dans la grotte à 

11 h. A l’entrée, on remarque vite que c’est plutôt très froid. 

Après quelques puits, on attaque un méandre étroit et peu 

agréable, en plus c’est boueux. Ensuite de nouveau des puits 

et encore un méandre. On est content de pouvoir s’aider 

entre nous pour franchir les obstacles. Dans la bataille des 

méandres, on laisse tomber un kit sans faire exprès donc 

nous sommes obligés d’aller le chercher. Agathe perd son 

frein mais Jojo se mouille pour aller le chercher. Enfin arrivés 

à - 310, on mange au bivouac pas très confortable. Après 

cela, demi-tour pour remonter et on sort de la grotte à 21 

h. 

Retour au parking, installation du bivouac et on boit un coup 

avec le spéléo qui nous a ouvert la grotte. Retour le 

dimanche pour être à Lyon pour midi car Laurent est de 

repas de famille. 

 

Quentin 

 

 

 
 

Type : Classique spéléo 
TPST : 4 h 
Participants : Agathe + Thomas, Lolita (GUCEM) 

 
On se retrouve vers 10 h sur le parking de la grotte 

touristique des Cuves de Sassenage. Thomas a réussi à 

récupérer le badge pour avoir l'accès aux cuves. Il fait chaud. 

On s'équipera en haut après avoir traversé la partie 

touristique. L'objectif est de rejoindre le puits Lavigne. L'idée 

est de faire une petite sortie et de sortir tôt. On se paume 

et on ratisse tout le périmètre dans la salle après la salle à 

manger. Finalement on trouve le passage mais on ne 

s'aventurera pas beaucoup plus loin. Les baudriers auront fait 

une jolie balade dans les kits. Sur le chemin du retour, on 

explore les moindres recoins.  

Il y a des siphons partout ! C'est chouette et c'est 

impressionnant de voir autant de nodules de silex. On sort 

aux alentours de 15 h. 
 

Agathe 

 

1er juillet 2020 

Traversée Fleurs Blanches – Mouch’Tiques 

Vassieux en Vercors (26) 
 

8 juillet 2020 

Cuves de Sassenage – Sassenage (38) 

4 juillet 2020 

Gouffre de la Rasse – Farges (01) 
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Type : Initiation spéléo 

TPST : 6 h 

Participants : Julien – Agathe – Joan + Estelle, Kim, Marine 

Equipeur : Agathe 

Déséquipeur : Joan 

  

La jolie équipe se met en route après un bivouac frais et 

arrosé au col de Romeyère. Après avoir trouvé une place au 

frais pour que Basile, le chien d'Estelle, reste au frais toute 

l'aprèm nous commençons la mission de l'équipement des 

initiées ! 

Nous rentrons sous terre vers 12 h 30, l'entrée en bord de 

rivière est majestueuse. Les difficultés commencent avec un 

beau laminoir suivi par un court ramping qui nous emmène 

jusqu'à la galerie de la Persévérance. Tout le monde s'en met 

plein les mirettes devant des belles draperies et de 

nombreuses fistuleuses. Après une petite escalade nous 

arrivons dans la salle de la Colonne où nous cassons la 

croûte. La salade est excellente mais il est temps de repartir 

car Bazou nous attend dehors et il ne fait pas si chaud malgré 

le rosé ! 

Les choses sérieuses commencent par une escalade sur une 

vieille échelle puis un ramping nous emmène en haut du P30 

dans un laminoir. Nous équipons mais, malgré l'envie d'aller 

plus loin, la raison nous pousse à rentrer pour éviter de se 

payer une galère à la remontée. Mais avant on fait découvrir 

les joies du rappel sur les premiers mètres du puits aux 

initiées. La galère, nous nous la payerons par la suite dans le 

labyrinthe qui porte très bien son nom ! Entre les étroitures 

et les problèmes d'orientation, nous pensons à faire demi-

tour mais Joan fini par trouver la vire de fin de labyrinthe. 

Nous retrouvons donc avec plaisir des galeries connues 

(retour dans le début de la Galerie de la Persévérance). Une 

équipe par devant pour libérer Basile le plus vite possible qui 

finalement a été très sage pendant que le reste de l'équipe 

sort tranquillement. 

Il est alors le temps de boire une petite bière et de se baigner 

pour les courageux avant que tout le monde rentre de son 

côté. Epuisés, pleins de bleus, mais ravis !!! 

 

Jojo et Juju 

 

 

 
 

 

 
 

Type : Classique Spéléo 

TPST : 7 h 

Participants : Agathe – Joan – Thibaut  

 

Départ de Lyon vers 8 h en direction du réseau de la 

falconnette. Le but est d’aller explorer la galerie du sabre en 

passant par le P50 menant au pont de singe. Nous trouvons 

facilement notre chemin sur les différents puits et nous nous 

réjouissons de commencer à mieux connaitre ce réseau. 

Nous trouvons la galerie du sabre en passant par la galerie 

de la farine et nous mangeons à la jonction de la galerie du 

sabre et de la galerie d’Ordonnaz. Nous en profitons pour 

prendre quelques photos avec le fameux sabre qui donne son 

nom à la galerie. Nous poursuivons au-delà du puits de la 

lessive avant de faire demi-tour et de revenir par la galerie 

d’Ordonnaz qui nous reconduit en bas du puits du Pont de 

singe. Après 7 h sous terre, nous ressortons en ayant fait 

relativement peu de profondeur mais un développement 

assez important, qu’il nous faudra calculer sur la topographie. 

 

Thibaut 

 

 

 
 

Type : Classique Spéléo 

TPST : 17 h pour - 740 m / 12 h 10 pour - 640 m 

Participants : Agathe – Joan – Laurent – Thibaut – Quentin – 

Ben – Poupou 

 

Nous arrivons la veille en début de soirée au parking de la 

Molière après avoir fait une courte halte au camp officiel du 

Berger. Après un échange avec Rémy Limagne nous 

modifions notre objectif initial de -840m en -1000m. Le 

canyon entre -840m et -1000m étant la partie la moins 

intéressante et les coufinades étant cette année relativement 

sèches. 

Après le repas du soir, nous profitons des dernières lueurs 

du jour pour préparer les kits du lendemain. La quantité de 

nourriture achetée nous fait réfléchir longuement sur 

l'organisation des repas et sur le nécessaire à emporter... Au 

final, nous préparons 6 petits kits pour 7. 

Le réveil est matinal mais nous décollons du parking à 9h, 

juste après une équipe de 3 espagnols arrivant directement 

du camp officiel. Nous nous changeons devant le trou et 

voyons nos amis espagnols sortir de la forêt, 

accompagnés d'un autochtone... Nous descendons donc à 

10h30 avant les catalans, en deux équipes : 

- Equipe 2 : Joan et Laurent avec pour objectif l'entrée des 

Coufinades 

- Equipe 1 : Le reste de l'équipe pour - 1000 m 

En descendant nous déposons de l'eau en bas du puits Garby 

et du coca en bas du puits Aldo, ce qui est une grande idée 

inspirée de la sortie de juin au Berger avec Manu Tessanne !  

L'équipe 1 arrive en bas des puits 1 h après, suivi de près par 

une autre équipe de 3 Lyonnais qui ont doublé notre 

équipe 2 dans les puits. Une autre heure est nécessaire pour 

rejoindre le camp à - 500 m où on mange dans un point 

chaud pendant 1 h. L'équipe 2 nous rejoint à 12 h 45 et 

14 juillet 2020 

Grotte Roche, Vercors (Isère),  

Gorges de la Bourne 

8 août 2020 

Gouffre Berger – Engins (38) 

21 juillet 2020 

La Falconette par Rochance – Ordonnaz (01) 

© Joan Dubois 
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descend directement aux Coufinades après une très 

légère collation. 

En descendant aux Coufinades, Laurent prend une petite 

boite à la fin de la corde à nœuds... ce qui lui procure 

quelques inquiétudes et douleurs aux côtes ! 

L'équipe 1 les rejoint au milieu des Coufinades alors qu'ils 

font demi-tour. 

Les Coufinades sont équipées avec des rappels guidés plus 

ou moins olé olé... qui le sont encore plus à la remontée ! A 

la fin des Coufinades, qui n'étaient pas aussi 

sèches qu'annoncées (Ben a d'ailleurs pris plusieurs bains 

involontaires...) nous décidons de nous arrêter à la salle 

Eymas au début du grand Canyon à -740 m. Pendant notre 

pause thé, nous sommes rejoint par les 3 espagnols qui 

pensent alors descendre jusqu'à -1000 m. 

Lors de notre remontée, nous croisons une équipe qui 

descend pour déséquiper le puits de l'Ouragan. 

De retour à - 500 m un peu claqués... nous prenons une  

pause d’1 h 30 pour manger et faire une sieste pendant 

laquelle Agathe tente désespérément de faire sécher sa sous 

combinaison avec une odeur toute particulière... 

La remontée de l'équipe 1 est des plus efficace et nous 

sortons à 3 h 30 dimanche matin, 5 h après l'équipe 2. 

Arrivés au parking de la Molière, nous entamons un apéro un 

peu bruyant qui réveille l'équipe 2 et, nous apprendrons le 

lendemain, de nombreux campeurs non-spéléo. 

 

Poupou et Thibaut 

 

 

 
 

 

 
 

 

 
 

Type : Via Ferrata 

Temps : 1 h 45 

Participants : Steph – Rémi 

 

Nous devions être trois mais Ben s'est désisté car Anne, son 

épouse, a été contrôlée positive au coronavirus. Rendez-

vous à 9 h 30 à St Pierre d'Entremont pour grimper La Roche 

Veyrant. Steph se trompe de village et me téléphone de St 

Pierre de Chartreuse. Il était dans le massif depuis la veille. Il 

avait mal dormi dans son camion. 

En vérifiant mon matos, je n'ai pas les longes et je dois aller 

en louer. Café, croissants, le temps file. 

La montée pour rejoindre la Via est longue et il fait très 

chaud. 

Nous démarrons l'ascension à 12 h 15 pour finir 340 m plus 

haut à 14 h. Nous redescendrons assoiffés le long de la via 

par le chemin des Clapiers très escarpé ! 

 

Rémi 

 

 
 

 

 
 

Type : Initiation Spéléo 

TPST : 2 h 

Participants : Rémi + Aurélie, JB, Liana, Ilan 

 

Sortie en famille. Beaucoup d'angoisse pour ma fille Aurélie 

en voyant la grosseur de l'entrée. Je l'avais pourtant bien 

briefée depuis plusieurs jours.  

Tout se passe bien, le courant d'air frais nous fait du bien. JB 

descend le ressaut en premier avec mon descendeur. Je 

mouline les 2 petits. Aurélie, sur descendeur, se rappelle sa 

jeunesse. 

Il y a beaucoup d'eau et on est obligé de se mouiller les pieds 

On ira jusqu'à la cascade. 

J'assure la remontée en escalade du groupe. Nous 

retrouvons rapidement la canicule. 

 

Rémi  

21 août 2020 

La Roche Veyrant (73) 

22 août 2020 

Crochet Sup’ – Dorvan (01) 

© Rémi Stransky 

© Quentin Saunier 

© Joan Dubois 
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Date Evènement 

5 septembre Forum des associations 

6 septembre Sortie club 

11 septembre Barbecue début d’année 

3 octobre JNSC club (initiation spéléo) 

7 novembre Sortie Club 

8 novembre Vérification du matériel 

21-22 novembre AG du club 

5 décembre Sortie Club 

 

 

 
 

19-20 septembre : Interclub 

 

10-11 octobre : Congrès régional AURA à Hauteville (01) 

 

18 au 21 décembre : CoJ de Noël 

Inscriptions : https://forms.gle/xY3M6CAnRugZySdj6 

 

25 juillet au 1er août : Congrès international de spéléologie  

Renseignements : https://uis2021.speleos.fr  

 

 

 
 

Entre le début d’année, la reprise d’activité, l’arrivée de 

nouveaux membres au club, c’est l’occasion de rappeler les 

bases nécessaires à toute sortie sous terre ! 

 

Quelles informations donner avant de partir sous 

terre ? 

 

Envoyer les informations par écrit (SMS ou autre) en plus 

d’avoir eu la personne au téléphone, cela permet à la 

personne qui déclenche les secours d’être sûr d’avoir bien 

compris et retenu les informations. 

Préciser : 

• La grotte visée, l’emplacement de l’entrée choisie, 

l’objectif visé 

• L’heure d’entrée dans la grotte 

• L’heure de sortie prévue 

• L’heure à laquelle déclencher les secours  

• Le nombre de participants, leur nom 

• Le(s) véhicule des participants 

 

Comment alerter ? 

 

En cas d’accident avéré : appeler le 112 ou le 18 en indiquant 

clairement qu’il s’agit d’un accident spéléologique. 

Ensuite appeler le conseiller technique du SSF, s’il n’est pas  

joignable, composer le numéro vert du SSF : 0800 121 123 

 

Pour ceux qui supervisent la sortie en surface, en cas de 

suspicion d’accident ou de retard d’une équipe :  

appeler un conseiller technique du SSF qui conviendra avec 

vous de la stratégie de déclenchement en fonction de la 

situation. 

 

Afin d’avoir les bons contacts à joindre selon les 

départements, il faut se rendre sur le site suivant : 

https://ssfalert.fr 
Nous vous conseillons d’installer l’application hors ligne sur 

votre téléphone depuis ce site, permettant ainsi d’avoir, 

même sans connexion internet, toujours le bon numéro du 

conseiller technique du département où que l’on soit ! 

Pour cela, il suffit d’aller sur la page depuis votre téléphone 

portable et de cliquer sur « ajouter à l’écran d’accueil ». 

 

 

 
 

La FFS & le SNPSC ont profité du confinement pour prendre 

à bras le corps le dossier de la progression personnelle des 

spéléologues. Après avoir réajusté le référentiel de 

compétences attendues à chacun des cinq niveaux de 

progression, ils ont créé un nouvel outil pédagogique pour 

aider le pratiquant à suivre son évolution dans la pratique de 

l'activité jusqu'au passage de l'initiateur. Sorti des presses cet 

été, "Le carnet de progression en spéléologie" permet 

à chacun, de savoir où il en est dans son parcours de 

pratiquant avant d'être complètement autonome et d'y 

consigner chacune de ses courses.  

Chaque niveau est composé de compétences à acquérir dans 

trois domaines : 

• Techniques de progression 

• Environnement 

• Emotions (3 premiers niveaux) / Prévention (2 

derniers niveaux) 

 

 

 
 © Thibaut Bonnart 

https://l.facebook.com/l.php?u=https%3A%2F%2Fforms.gle%2FxY3M6CAnRugZySdj6%3Ffbclid%3DIwAR3FmCaMvLa_KdRChNo_WCImGZfXmFS2miaRZoz_s5l5Boa1LqPzNxL-nBQ&h=AT0UVRolLzwhpRudx43dwf7pLxtusTv1Fsii7447BJHByAfKeK-vFA6Bxu7Ov9M-sBIiGBNJjuwkKu7s3Lv5Ts_J9W1phlADUQ3RyCq__MHt1QqlGT3lVCs1PDjv8NNryN5U&__tn__=-UK-R&c%5b0%5d=AT2w6DYb_ndQN3dj8PhQ7460pb7lnkCx0GDFRSaZmsmU1qn1C1kyAvpxfDuf5PQZ-Ytc6iq5v2qFeQ7cjfhs7daYGKaR66jTmlPZVoiP5WOhXzeQqTq1LUcqH1fSczMgdd4h4YvDTx-KcaKWmbq5vQFvc68iBqbT15A8lAvxczu5J3owm-fm7zTI102sIVN5kb72nr_YAmRhHGidb1T2E3H64wZ3Cskk70OBLrDBN3Nk1nIXlRqNX1KlT8MqrUK7cIvVJCnGEsORgRQ97JsHTSUpqRAhZvrGvrzjXNqYrLWjIRMu6y0
https://uis2021.speleos.fr/
https://ssfalert.fr/
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Pour formaliser le passage d'un niveau à l'autre, celui-ci doit 

être validé par un cadre ou le président de club en apposant 

son tampon en bas de la page consacrée au niveau. Il est 

également possible de matérialiser le niveau obtenu par la 

remise d'une médaille. 

Les niveaux en spéléologie sont les suivants : 

✓ 1ére chauve-souris : Initiation horizontale 

✓ 2éme chauve-souris : Découverte de la verticalité 

✓ 3éme chauve-souris : Début de l'autonomie 

✓ Chauve-souris d'Argent : Progression autonome 

& équipement de cavité de classe 2 

✓ Chauve-souris d'Or : Progression autonome & 

équipement de cavité de classe 3 

Un travail similaire a également été établi pour le canyoning 

avec "le carnet de progression en canyonisme". 

 

 

 
 

Le club possède une bibliothèque de quelques ouvrages, 

n’hésitez pas à les demander pour les consulter !  

 

Revue et Publications Fédérale : 

• Spelunca (FFS) 

• Karstologia (FFS) 

• Spéléo dossier (CDS69) 

• Speloufi n°2 – (Spéléo Club de Lozère – 1979) 

• Styx 2010 – (club de Villefranche - 2010)  

• Gazette Dardilloise de 1989 à 1994 (GSDy) 

 

• Les Chauves-souris (revue non fédérale, 1999) 

 

Manuel Technique : 

• Manuel Technique de canyonisme (FFS 2019) 

• Technique de Spéléologie Alpine (Georges Marbach – 

Bernard Tourte) * 

• Manuel Technique de spéléologie (FFS) * 

• Utilisation des techniques légères en spéléo (cahier de 

l’EFS 2006) * 

• Memento de l’initiateur fédéral de spéléo (2010) * 

• Manuel Technique de l’initiateur spéléo (1996) * 

 

 

Topo guide spéléo : 

• Inventaire des Cavités du Rhône (1985) 

• Inventaire du Département de l’Ardèche – Tome 1 – 

Les Gras du Coiron à la Baume (2001) 

• La Grotte de Jujurieux * 

• Découverte du Jura Souterrain (Jean Claude Frachon – 

1980) 

• Spéléo sportive – Ardèche * 

• Spéléo guide – Chartreuse (1996)  

• Spéléo sportive dans les Garrigues Nord-

Montpelliéraines (1992) 

• Guide spéléo – Les Monts du Vaucluse (1990)  

• Réseau Félix Trombe – Henne Morte (Coume 

Ouarnède) * 

• Moucherolle souterraine – (CDS69 1988) 

• Recueil du Lyon souterrain Vol. 1 

• 7 classeurs de documentations diverses en photocopie 

 

 

 

Topo guide canyon & via : 

• CANYONS du Vercors et alentours (1997) 

• Cascades, Gorges et CANYON du Haut-Jura (1992) 

• CANYONS de Haute-Savoie * 

• Toutes les VIA FERRATA de France (2003) 

 

L’astérisque indique les ouvrages actuellement prêtés, à 

ramener afin de les rendre disponibles pour tous ! 

 

 

 
 

Alors que la plupart des comptes-rendus avait été fait par 

trois membres du club lors de la dernière édition, de 

nombreux autres membres du club ont répondus à l’appel 

précédemment lancé et nous avons cette fois une plus 

grande diversité dans les rédacteurs des CR. Merci à tous 

pour votre implication, il est sympathique de voir les points 

de vue de chacun au club sur les sorties effectuées ! 

 

De nombreuses missions sont prévues en rapport avec les 

médias du GSDy, nous sommes toujours à la recherche de 

bonnes volontés pour nous aider dans ces tâches. Si cela vous 

tente, n’hésitez pas à en faire part aux membres du bureau 

et à moi-même. 

 

Enfin, merci de bien me faire parvenir les comptes-rendus 

peu après vos sorties à l’adresse mail de la gazette afin 

de fluidifier la rédaction de la gazette.  

 

A bientôt sous terre ou autour d’un apéro,  

 

Thibaut 

 

 

 

 

 

 

 

Le club est soutenu financièrement par : 
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